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De BERLIN, le 29. Mars. 
E Général Frangoiss Duroc , 
vient de repartir de cette Ré- 
fidence pour Parts. ly fera 
précédé par un Courier, que 
ie Gouvernement Prufien eX- 
J pédia , avant-hier , pour la 
Li France. Dans Ile même tems 
ge edtenant Rufe, Mr. Holm, traverfa 
sle, fe rendant en Courier de Parts 
uersbourg, Les difftrends furvenus en- 
\ dngleterre & la France, en caufant ce 
nt det mouvement Diplomatique , parois- 

voir hâter, en revanche, la conclu- 
rm, ière des longs débats fur les affaires 
mores. Plufieurs Cours Allemandes 
he de recevoir de la part du Gouver- 
At Prangois la communication , qUC CE- 
tent ij Feit repréfenter à la Cour de Lien 
leren Ge différends comme un motif d'ac- 
ont la fanêtion Impériale de la R éfólu- 
Bo léfinitive, A prendre par la Diète de 
€ en faveur du Plan des Indemnités. 


k Ex7 RAIT des Nouvelles de PARIS 
“0 du 1e. Germinal (2. Avril.) 

ver En Annonce , dans le Moziteur de ce jour; 
Ji VIC fatisfation marquce, le Conclifur 


Dias, 
Wd Diète de Ratisbonne du 24. Mars, pour 


it 
eg etelufem „ porté avec pompe au Prin- 
CNN Ommiffaire Lmpérial, a été transinis 
PA Conf Par celui-ci au Chef de l'Empires 
k ‚idêre ce Conclufum comme terminant 
Stra „Aiémorable des Guerres madernes , & 
eht, A fecan à la Pacification du Conti- 
Ontie; ‚ lalheureufement le Fournab offciel 
idr “il, à côté de fi heureux préfages» 
Ars: Mers es augures finittres pour la Paix 
B Ucles Hier on y termina l'infertion des 
te. 2 Arrêtés le zr. .Décembre. an Cap de 
lois & /Pérance entre les Commandans An- 
hÂD aen ‚par cette exclamation: UNE 
ix rr GATION EN EEMS DE 
Bee CS, épro ... Aujourd'hui d'autres diffi- 
Muti Côtes bis par les Frangois mêmes fur 
ont is. pyftigues relativement à la refti- 
mi CT Ppor lfle de Gorge par les „Anglois » 
s Ftées dans le Moniteur. Voici les 






hai 

én tes an 

iid, Ë Commandant du Sénégal à cet 
en le Précis de fa Correspondance 

Ouverneur Aaglois. * 





tan du Plan des Indemnieés. On dit. 








Le Commandant & Adminiftrateur - Général 
du Sénégal & Dépendances, au Minittre 
de la Marine & des Colonies. — S ÉN É- 
GAL, leis.Nivófcanit C5. Janv. 1803. ) 
‚, CITOYEN MINISTRE, J'ei U'hon- 
neur de vaus adrefer ci-joint ma Correspon- 
dange uvec Mr. le Colonel Frafer ‚ Gouven- 
neur de Gorée, depuis mon arrivée al Sénc- 
gal, pour vols faire connolire, de guelle ma- 
nière ve Gouverne gr pour. S. DI. Bricannique 
paroit eluder la reftitucion de d’Ifle de Gorée, 
même après m'avoir aunoncé, qu'il alloit ën- 
ceframment m'indiguer le jour , où clle pourroit 
avoir lieu. Ne connoifant point les verita 
bles motifs d'une gvafion auf} extraordinairc, 
j'ai penlé, gu’il étoit de mon devoir de vous 
en infdruire, dès quelle m'a paru fufpecte, & 
jat Phouncur de vousrendre compie, qUC j'ai 
expédië à cel effet „ pour Roctietort, {a Goë- 
lette ha Ligère, comme le moyen te plus fúr 
& le plus promt. 7 (Signe) BLANCHOT.. 
„6. Pluviòfe. (26. Janvier.) Depuis la 
date de cette Lettre j'en airopu une de Mr. le 
Gouverneur de GOTCE) JHE JL joins à l'envoi.” 
‚‚ Le Général Frangois ‚ Blauchot » arri- 
vé au Stuégal , adretla de-là , le 8. Bru: 
maire (30. Oétobre „> au Gouverneur 4aglois 
de l'ifie de Gorge, Coloncl Frafer, les oï- 
dres de S. M. Britannigue relativement à Ja 
feftitution de \’Ifle , le priant de vouloir in- 
diquer le jour , où il lui conviendroit le 
mieux que ces ordres fuffent exécutés & quc 
la Garnifon Fraugoift allât relever les Trou- 
pes Angloifes. Le Colonel Frafer répondit 
le 9. Novembre de Gorge: ** Ml m’eft agréa- 
ble d’erre prêcà remettre cette Place ‚ au{li- 
tôt qu'un Transport, que jattends , me 
fournira les moyens d'en évacucr la Gaerni- 
fon , les Proviftons &c. L'arrivée de ce 
Transport doit être prochaine desormais » 
d'après les mefnres, que j'ai prifes à cet 
„effet. Auf - tot arrivée du dit Trans- 
„‚ port, jaurai l'honneur de vous récrire, 
afin de conveuir d'un jour qui vous arran- 
ge ‚ pour vous faire la reftitution de cette 
Ile , conformément aux ordres de nos GOU- 
„ vernemens refpeifs. ” Le Commandant 
Frangvis obferva , dans une fcconde Lettre 
du 27. Brumaire (18. Novembre, ) quEs 
pour éviter des reproches du lenteur dans 
l'exécution des ordres des deux Gouverne- 
mens , on peuvoit confommer la reprife de pos- 
feffion de U Ifie de Gorge avantl’arrivée du Bä- 
timent artendu , en prenant routes les précau- 
tions pour afturer la confervacion des objets ; 
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äu'il viendroit chercher après; & qu'en ate 
tendant, un des Bâtimens Pranpois pourroit 
être employé au transport de la Garnifon /a- 
gloife jusqu'à Sierra - Leone ,& un autre àcelui 
‘de la perfonnedu Gouverneur & de quelques 


effets. 


Le dernier répliqua au Citoyen Blan- 


chot, le 22. Novembre: ** Je regrette infini- 
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ment de vous faire éprouver quelque délai 
pour vous remettre la Place de Gordes 
mais ‚, à mon grand étonnement , ilne m’ett 
point arrivé de Fransport, pour en recirer 
la Garmifon, Cependant je ne connois au- 
cun exemple , qu’une Garnifon „Augtoife 
ait évacué une Ile, renduë par un Traité 
de Paix , fous un autre Pavillon que le 
fien; & , comme (à moins que le transport 
des Troupes ne fût immédiatement néces- 
faire ailleurs ) je pourrois Ctre févèrement 
réprimandé de quitter cette Place de cette 
manière, je vous prie detrouver bon, que 
je diffêre à vons donner une réponfe finale 
far votre-propofition de procurer des Vais- 
feaux Frangois pour retirer la préfente Gar- 
nifon de Gorée ; & cela jusqu’au retour de la 
Goëlette, que j'ai expédiée pour Sierra- 
Ldones retour, que j'efpère Gtre d'autant 
plus prochain, que les vents ont été très- 
favorables, depuis qu'elle a fait voile. 
Au furplus, en cas de arrivée d'un Trans- 
port quelconque, je ne manquerai pas de 
vous en ínftruire immcédiatement : Cette 
circonftance feroit d’autant plus défirable 
qu’il paroît, que les Vaiffeaux , dont vous 
pourriez dispoferau Sénégal, ne fuffiroient 
pas, > moins de quelquc autre affiftance , à 
transporter cette Garnifon & les Provi- 
fions, * La Goëlette dngloife, expédiëe 
ur Sierra- Léone , retourna à Gorde vers le 
lieu de Décembre: Le Colonel Frafer en 


informa le Commandant Francois, le 19. de 
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mois; il ajouta, *“ que le Gouverneur de 
Sierra- Léonce lui annongoit avoir frêté un 
Transport, affez grand pour contenir fes 
Troupes, Provifions &c.; que ce TFrans- 
port avoir dà mettre à la voile du dit Eta- 
bliffement le 4. ou 5. du courant, en forte 
qu’il lattendoitàchaque inftant; & qu’aus- 
fi-tot fon arrivée, il fixeroit un jour pour 
la reftitution de }'Ifle. * Mais le Trans- 


port annoncé tarda d’arriver; & Mr. Frafer , 


en 


Fapprenant au Citoven Blanchot Je 26. 


Décembre , l'informa en même tems d'un nou- 


ve 


lobttacte à la promte remife de la Place de 


Gorte , en cestermes: <t Le Transport, quoi- 


qu’attendu à chaque moment, n’eft pas en- 
corearrivé ; & , le Commodore CalZowel! de 
1°Argo ayant pris langue ici fur fa route 
pour linfpe&ion annuelle des Etabliffe- 
mens Anglois le long de la Côte, ilparoit, 
que partie des Provifions &c., qui ont été 
débarquges ici depuis la Paix, & que mon 
intention étoit de faire transporter à Sier- 
ra- Leone, pourrontêtre uriles pour un au- 
tre fervice, & qu’un Vaiffeau devoit être 
envoyé immédiatement d'.Zugleterre à ce 


“Frafer , qu’il lui’ éerivit, le 14. AÍV 


précis de fatisfaire à fon contenu; qu? 


s deffein. D'après cela, j'ai défiré V ì 
re patler cette information , part 
peuct fe trouver peut- cure, q8P 
foit néceffaire d'attendre quelâu? 
Varrivée du Vaifeau d'aagteeerstk 
relte , comme le Commodore a pris 
fraichitlemens à dikérents eux de fê 
& que fatraverfgeicia durd deux mole 
une raifon d'erpérer , que le Vaifle3® 
gleterrs pourraarriver auili-tôe que Î€ 
», portde Slerra-llone.”” Le GöncralfT 
n’eut pas plutôrregu la dernière Tertre 


Led 
29 



















2 


kik] 


9 
53 
25 
ss 


hdkd 


Janvier ,) qu’ils'entenoit toujours à la 
préeédente du Colonel, à moins d'un re 


plus rien ne lui paroiffoit plus facile, 
le charger lui-méme de délivrerau V4 
attendu d°tug/eterre, les Provilons: 
pourroit venir chercher à Gorde après ak 
ftitution de ['I{le. Cependant le CotoPijs 
glois, répondant ke rj. Janvier au 
Blanchot „ perfitta dans ra dernière ® 
tion, difant, ** qu'il jugeoit néce tuit lj 
»… tendre au moins guelgue tems Ie di 
„‚ fcau, d'autant plus que Vépoque CR 
arrivée devoit toujours être plus Pld 
sne. *” Le Général Francois exprif 
deffus à Mr. Frafer , dans “und” Leetft 
Pluviófs Cas. Janvier,) fa déterminf; 
attendre Vannonce de It levée de tout 
cultés, & qgu"il efpéroit fe mettre pe f 
lement à l'abri de tout reproche , par Îé 
cautions qu'il venoit de prendre. ” -„ 
, Cingp.e.conf. 52. & un quart. 


De BRUXELLES, le 13, Geraëf 
(3. Avril.) 
On ne fgauroit dire , quels préP 
font pouflés avec le plus d'ativité de 
Contrées, de ceux qui fe font pouf 
nifer l'entrée prochaine du Premier*, 
dans nos principales Villes, ou dé 
moins pacifiques , qui font oppofés #® 
memens de PAugleterre. Cette érranff 
binaifon de préparatifs de Fétes & dé 
re ne laifïe pas toutefois de diminuêf, 
coup latrrait des premiers, Il n'y? 
tant pas d'efpoir, que les autres Vl 
diminuer, tandis que les démontftrat?” 
la Marine Britannigue deviennent de, 
en plus menacantes. Suivant tes Lel, 
Calsis, les dAiuglofs ont déjà des B 
de guerre en fletion dans la Mer du 
ain que dans le Détroit de Calat* 
Dunes , ajoutent-elles, font couvér 
Chaloupes-Canonnières & d'aucr® d 
meus légers, en même tems que P 
fortes Escadres font fur le point dé, # 
à la voile des différents Ports Lie 
pour établir leur Croifière à ta vue d 
tes de France & de Hollande, IE 


se 















> que les Négociations avec PAngleter- 
kreil pe Vées de part & d'autre par lap- 
în, …C Plus guerrier, & amenées à un 
spor: crife, participent à la vigueur des 
Wous Miltitaires : Les Couriers fe 
ris En & fe croifent entre Londres & 
gig, “VLC une repidité plus grande que ja- 
8 L urgence des circonftances n'influê 
ne: ins fur les Négociations du Conti- 
ti n le voir à Bravelles par le paflge 
Wel de Couriers Frangois, Prufiens & 
» Qui font échangés entre París , Ber- 
a Haye, 


Le larines dent Germinal (4. Avril.) 
bnr. Pragons du tre Régiment, arrivés 
“Aer en cette Ville , ‘en fônt partis 

ie 2 POur fe rendre en Zlollande. Le mê- 
Rad oT font entrés ici deux Bataillons de 
Ban: de &imi- Brigade , quiont formé , pan- 
ton EX ans, la Garnifon de Afwefkricht ; 

\ lang Sttement pris ce matin la routede 
, ecerfiv: D'autres Corps doivent encore 
ke teng, ment traverfer cette Ville, pour 
rare à la même deftination. Les di- 
Fon Ouvemens, qu'on remarque parmi les 
Utrerg » annoncent pofitivement , qu'il en 
Boor URE partie confidérable dans la Ré- 
bop ite Batare. Leur nombre , affure- 
1 fera fera d'abord de 15. mille, Hommes; 
Vent j Pgmenté enfuite, fi le Gouverne- 

€ Juge néceffsire, 
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he Av: DRES du 1. Avril. 

1 AU nt Aht-hier, il y eut ua Lever très- 
Vr. Chez te Roi à Sf, James: Le Gé- 
' Vony; ndreof, Ambaffadeur de Aancen s'y 
NID ĳ vee d'autres Miniftrés Etrangers; 
Als j Be s’arrêra que três-peu de tems 
me art „ambre de préfence, & fe retira 
kt A vir heure après que le Roi eut pa- 
pe, dj pet du Lever S, M. tint un Con- 
Hed Abinet, où Fort préfume qu'il a 
Bitlis OST fur les dernières Dépéches, 
Nd pe France, Le Secrétaire- d'Etat 
in de rkesbury en avoit recu le: même 


beet foo Smeftiqucs & des élektions contc- 
N Presquc Punique objet des déli- 
here Ci eft très-naturel, que le Pu- 
{ Chtanp „PS mieux inftruit que les Rc- 
8 de la Nation. Les Fonds pu- 


dre de fe rendre de Porfsmoutt. 


XTR AIT des Nouvelles de LoON- 


| en auf la Part de Lord Whitworth; & il 
Geer „EErVvÉ au Général sIndrérf}f, dans 
five En la journée, un Exprès de fon 
| UN Encor tut, Puisque les Miniftres gar- 
ten br € le filence dans une & Pautre 
ee Cat U Parlement, où des affaires pu- 


blies continuent d'être à la baiffe: Les 3. 
pour-cent Con/olidés, qui hier à Fouvertu- 
re de la Bourfe étoient à 62. & fept huitiè- 
mes, tombeêrent à ór. & un quart; & à la 
clôture ils fe faifoient à 62. Cette baiffe 
cependant n’avoit d'autre fondement, qu'un 
bruit vague & fans doute mal-fondé, qu'il 
alloït être envoyé au Parlement ùn Meflage 
du Roi, pour lui aanoncer l'ifTuë défavora- 
ble des Négociations à Paris: Mais ce qui 
mieux que le thermomêtre incertain & fou- 
vent trompeur de Ï’Agiotage prouve, que 


Fachéminement à la Paix neft nullement 
décidé, & que même le Miniftêre n'y compte 


point; ce font les Armemens & les recru- 
tremens, qui fe continuent avec uneativitg 
foutenuê. Déjà il fe falTemble une Escadre 
dans Cawfand-Bay , où les Vaiffeaux Je 
Neptune, de 98. Canons, Cap. Drury, & 
le Véndrable de 74. Cap, Searle, ont eu of- 
LE 27, 
Mars, le. Contre- Amiral Cuzipöel/ a arbo- 
ré, au même mouillage de Cuw/and- Bay, 
fon.- Pavillon à bord du: Courageuw de 74, 
Cap. }. O. Hardy. La Nation, en géné- 
ral, voit ces préparatifs avec une efpèce 
de fatisfaions &, fi la Paix fut univer- 
fellement bien accucillie il y a un an, il 


femble, que ces fentimens pacifiques eient 


fait place au défir de vengeance Ò à len- 
vie de fe dédommager de la malveillance da 
Gouvernement Frangois à l'égard de ['4- 
sleterre, en accaparant au préjudice des 
Nations, vitimes de leurs querelles; la 
Navigation & le Commerce de toutes les 
Mers. En effet, lors de la fignature des Pré- 
limigaires, même encore À la conclufion da 
Traité d'Autiens, l'on fe flattoit de voir re- 
naître, non pas des dispofitions fincèrc- 
ment amicales entre les deux Gouverne- 
mens, mais du moins les déférences & les 
égards garantis par le Droit des Gens, ainft 
que cette réciprocité dans les communica- 
tions. mercantiles, qui font lame du Cou- 
merce, Au lieu de cette liberté, lon ja 
vu continuer, comme au milieu de la Guer- 
re, les prohibitions les plus rigoureufes; 
& ces prohibitions toujours fubfiftantes 
ont.effacé les premières imprefiions, que 
le rétabliffement de la Paix avoit faites 
parmi nos Commergans, tandis que, d'au- 
tre part, les événemens Politiques , qui 
fe font fuccédés depuis la Paix d’AZmiens, 
ont augmenté fans ceffe la jaloufie & la 
déliance entre les’ deux Gouvernemens. 
l'on parle donc avec une efpèce de fa- 


tisfrction des avantages , que la Guer- 


fe maritime va de nouveau procurer à Pfn- chofes: ** Aufi-tôt Cy eft-il dit) f 
gleterre ; des dépouilles des autres Peu- „ Meflsge du Roi, retatit aux diff 
ples, qui vont affliuer dans nos Ports; du „, avec la France, a été couny à Lis 
Butin confidérable , que les rctours de B4- „, la plus grande confternation s’etft 
zavia & des autres Poffeflions Hollandoifes „, duë à la Cour & dansta Ville: Le 
dans l'Znde vont affurer à nos Marins, L'on „, publie en a Cprouvé immédistemé 
‘b'ignore point la fenfation, qu'une ruptu- „, choc le plus violent. Les Effers Î 
‘re prochzine entre les Gouvernemens Bri ‘,, Gouvernement, qui s’étoient aif 
tannigue & Frangois a caufée chez tous les „, maintenus à un discompte de tf 
autres Peuples Navigateurs & Commergans, ‚, demi pour-cent, font tombés f 
qui fe vertont entraînés dans leur querelle. champ à dix pour-cent au-deffo 
Tes Lettres de Za Haye, A’ Amflerdam, de pair.” Le retour du Général L 
Rotterdam en font fot: On plaint cette Minittre de France, avcit eu licu 
Nation 3 mais on ne fe promet pas moins Mars & produit un déplacement d 
de profiter de fes malheurs. Ce n'eft ce- Miniftère Portugais, mais non pas 
pendant pas la feule, qui fe trouve dans Ja mifion de Don Jean d'Almeida, dd 
trifte Gtuation d'être facrifiëe à des démê- avoir été menacé. (Nous en PA 
Iés, qui lui font étrangers: Les Lettres de au Supplément.) ” 5 
Lisbonne, qu'on a reguës par deux Malles, “ „, Ann. con. à 3. Pp. c. 61. & trois 
arrivéesavant- hier, font remplies des alar- „Ann. à 5. p. c. 96. & trois quarts. 
mes, qu'y a caufées le funefte état des zium à un disconte de 16. pour - cent: 
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LE MeERCURE UNIVERSEN: — Le format de ce Fournal eft in folio, @ l'on by 
ce format pour la commoditd des Ledeurs. Ce Journal embraffe tous les les genres de J 
& de connoiffances nécefluires dans le commerce de la wie: left redigd avec foin & Î 
corretement. Il contient des Articles Politigues fur la fituation de Europe, & fur ie 
intérdts Politiques , Commerciaur & Maritimes des Puiflancess; des drticles fur tous 1e 
ves de Sciences, @drts lihéraux. On y lit des Extraits de tout ee qu’ofre de nott, 
Littérature Francoife. Ox y lit auf , fous les titres de melanges, variétés & anecdolff 
traits Hiftorigues, des ufuges, des coütumes, des origines, des anecdotes , des faits P' 
mus. ouignords, on oublids. On y trouwe bes Nouvelles Politigues les plus dignes di 
margutes. Enfin, ce Journal, dont il parott deux Nos. par femaine, le Lundi ® ke Â 
efl toujours termind par une Enigme, une Charade, ou un Logogrifhe. Ce Journal pel 
puis le ver Yanwier de cette annde; & les Perfonnes , gui difirervient ex avoir la Coll? 
pourront fe la procures. Le prix de Vabonnement efi de 1Y. Plorins pour Vauimic cill 
“abonne pour un ans fix mais, @ trois mois. Le Bureau général des Pofles de Ratisb? 
charge de V'Expeditiou glntrale de ce Journal. Pour U'Italie @ la Suite, Zes Bureatt 
fe de ces Pays doivent stadrefler eu Bureau des Pufles à& Augsbourg : pour le TH 
doit s'adrefler au Durean Ge Munich; pour la Saxe, à celui de Leipzi:: pour 14 5, 
à celui de Duderftade; pour tes Etats de Brunswick, aux Poftes- Frontières Empité) 
la Batavie , an Bureau d'Arensberg; pour L'Ansleterre , aur Pafles de Brème or: at 
Pour le Danemarc. la Suède & la Rufle, aur Poftes de ces Puiflunees a d Altona Pà Har! 

C. Dre MaN, N. vaN Noorre, Fils de Herman, P. Roos, P. BEL, / 
Noorze, J. A. Weepe, J. vaN WarBerErR @ J. MesscHarrtT, Cor 
préfenteront à vendre, en public & au plus oflrant, Mercredi ie ao. Avril 1903: 1 
res du foir Cau lieu de Mereredi 6. Avril,) chez Jern- Léonard Muller à r4n 4 
Polonois fur le Water vis-à-vis la Halle-ù-Dlé à Amfterdam , woe excellente pdf), 
wiron cent -cinguante Ballots de lloublon d'Amérique , étant le reflant de tout cé 4 
envové du dernier crú à Padreffe des Confignés. Le MHoublon fe trouve depafé à gel € 
gui fera marquê dans la fuite. 3 

On avertit, du feu de la Régence de Rotterdam, game le Cuarror pe P 
RorTERDAMA ANvERs & vice-verfa, dont Détabliflement , ainfs que le 
pour la dite Route, ont éé agréés en l'année 1801. par le Gouvernement Brave 
fer des Deux-Nethes, à Anvers, € mis fous la [urveillance des dAuroritdés- 
eoncernées „ partira de nouveau tous les jours, à commencer du 1. Avril à 5. Eid 
matin. Le Bureau pour cette Route fe tiendra à Rotterdam , dans le Hoogftraat „5 
O4. vis-à-vis le Marché au Lin, tandis qu'ù Rotterdam tous les autres Erablift® 
pourreient entraver celui-ci, font & reftent défendus. 
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4 LEYDNE. tar ABRAHAM Brussé, le 
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Re os Ake NE NUE R ve a Ee En 
PLEMENT AUX NOUVE LIESPOLITAQUES, 
ere ophtiides.A LBXDE, 1e:B- AMLGOE ss, 
NTRA LTN nne Leatre piécrie: gar-qu Officier Amgtois de Car de BONNEs À 
Nin std ete Hrs eÉig ANG Bp ile: 14 fair. ei 210008 vk aargh Me „:q 
pp Uit s:Gwe oP levogdee „gui ob apporgé iciehasoshtré gbrúreidernodft départ, ef 
„tepartie pour Wngletér ri sjehes chiofgsr kort arshigs dens: le age dit io} 
Forces oeeupert lé: Châtoot'/ Soles Cris rege de. ib dice» nais Tivapes Lal d 
as’ tandoifes-Tont dans né bomeië:pbo tion Vrnbergs saints „ dahsrd eas hd-une 
Lt elles feroieteeontrsintes zde enpisuler. Sábuipoter des avandedgs ‚ kje - Hos 
AT les. Fortficatious „-dont'nous:famfned maitesh rde Corps: Satara seit inter ier: 
te. « L'onsgniak oit;porté: lalfonct ®aèsgooi-klikiës p mais drops Bf daverietd 
io que taùtite Gospsonesconfitkeigatem gros ME Glisjers afie Salidkrs} fpuvartr3 
rAmenc:de Wldech:) Goourkkorbniesg: derde Cond pa dnids 2402 Grpna dierpsmu sd el dant 
Derde des€Ehafieures’ 12b zogrends diArquebufierssen zo id:Dragonis démoirdes RA ne dt 
N Artitterie „280 Hemmees: En hoits;-qut jas plûpart se gev Aroupes: tn oled 
3 rn teut fuppofe 1de l'itrtinazion: wourngete fervileg fur -tòut- qu'en cas>de Guemë 
Ko Olent très gispofées à changer: de, maître. Ce ateft: donc pas fans radon, gué 
raus aire Bináral-Brtave:s: Mruward/iffhrattend: des Rewfordssvec vmphrience 0e, 
ied doienool gbrisdr iu pfemied jours „Byr-oo wb das gafa: polieión: ett sprdeaire 90 
Dors Vrnizis, von:nvken wiel de plusxfangubière gei fl Géraes Att d'ofder des: saps 
. lin ues de TEtropey:duirderveht „lu Brepubl ige: Brave: 4:10 mrerci ide) évónca 
À ES ‘Cammodore »:Avlkendois ; sChardffeisofanz tous: desrpid pagiuifs: cp: {on pouvoir 
ha faie-incefamment voile avec:{h Divifion pour: Batavia Um des gprineiprax 

la fe miifkon- étoit de fairê ‘convoyer farement: en Europe les -produêtiods der Znde, 
tr; Guerre ay fait zmaffer durant plufieurs: années. dans:1’Ifle de Java, & dont lava: 
wi ne enfe, eft impatiermnent:ateefduë, ED “Hallanda ‚pour: aider ils: Reépubligud à Louer 
dte poids: des dépentgs & des Gomtbyrionsg dont la. Guerre. fi matheureufe 
ke ile, Pa fait furcharger, & qui n'ont pag, ceffk AweC Ja Paix Mais desnà- prófent, 
ef Sreönftances Vérrrainent de nouveau dans.lgs holtihités, Pamogr.propte Brivanet 
De hait €s vocux, pour voir Lûrement amener tous cqs. Tréfors dans la-Tamijb. … Lon 
Vo jdeps gette.conjoncture les Comipandans Bataves jugeront à propos dien faire 
Pipe Octan & Tes“ autres Vaiffeaux de la Compagnie Angloife , qui-devoient nous 
ANoee À Ceylan & dâns,llude, font dérenus ici: jusqu'à nouyel ordres Si ces ordres 


Iés Vailehux pour. Badrasyagzont perdu deur voyage … 
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“Ut biéntot d el’ dngletertey 


Les, en EXTRAIT d'une Lettre ide: MALTE du026. ‘Janvier. tee ilante, 
Qoen, Atâres pour: l évaguation, de PEgypfe ont dré dépêchés d'ici.le bd. Janvier; de:for- 
Ri or CBS attendons vers les premierajoûrs.de-Mars woe partie des.Troupes Brftannigues$ 
Pee Occupé Alexandrie. Les dernières Lettres; que’ nous ayóns' récuês de verte 
dae eten le Général Stewart: comme. fort imspatient de quitter Jui-mé- 
sidie es Froupes Egypte ‚où ta Pefte a recommeneé fes Tavages: Elle seft dúclarée 
A lens oerie-meme ainfi que dans Jes environs +. D'aitleurs „les hottilités, qui fe con- 
Ns, ten AE les Mamelôuks 8 les Turcss urês -prüche du Diftriét: occupé par nos: Trou- 
Dn doient tès-dilficile à ces dernieres de- confetver ene euxrurie parftite Neutrn- 
Uant à mous, il nett pas probable, CU6 Malte Soit, bientòt évacude comme 
ma ig de s Nite Général /illerte;, qui commende la Gernifon, ni, Sir Alexandre. Ball, 
\Otent ant. Divifionnaire de PEsendre, n'ont JUSQU à- préfent reu aucuns ordres , qui 
ng ielaufs. Au contraire, Sir Alexandre Ball a regu ordre de lever 2000, dÍn/roïs : 
Eehions enrôlé en Corps Boo, La levée du refte elt diffgrée „juggu'à ce que Pous 
Ij-iufis B définigivement, fi nous garderons Pile, ou. Â nous en, remgetrons la: defenfe, 
die Bou 0? buxTroupes Napolitaines. La.pjus. grande définnce régne fur lefort, que 
Dn Ontroft avoir dens ce cas. CE qui eft arrivé „ett donne comme augurg de lave- 
te 2 On ‘cite des Lettres de PIfle de Zante, fuivant lesquelles, pendant le féjour 
ent à it un Commiffrire Zrargois en tournée dens le Levant , le levain d'un foulève: 


v } an , 
ibtement commenct à y fermenter &6. il 


ES 


GEE 


EATRAIT Juve Lettre de LisgonNe du 19. Murs, 
» Ce fut le Il, de ce mois que nous vimes arriver ici le Général. Launes „…& 
de Paris, afin de reprendre fon. Pofte d'Envoyé- Exeraordinaire de la Républigë 
soîfe. Son départ avoir été accompagné de marques wop vilibles de. mécontê 
contre le Mimiltère Porzugais, Pour ne pas s’attendre » que fon retour ne fût le | 
feur des effets du même mécontentement. Cependant les rappóres à ae (ujee fomtf 
préfent vagues & incertains.… Voicice.qu’il ya de Plas probable. Don Jean f 
da, qui au Département de la” Guerre. joïgnoit , :comne. Secrétaire s:d"Erac, celul 
faires - Etrangères » feza déplaeë, Pour. paler à celui, de In Marine ‘& des Zmdes: 
lui, auquel il fueeéderoit dans verze Piace, le: Vicomte ‘dAAnadia; le remplncet?! 
tour dans tes deux Départemens fus - dies, Ainfi la disgrìce de Mr. d’ALmeidas 
quelle le Général Laanes a Pau. inffter , ne feroit Pas totale 5 mais le poids en 
roit principalement fur PIntendant de la ‘Douane, Maniguy, qui- avoir cru. pot 
Plaindre de la Contréburde, quitaflutoit faite fous-le nom Au Minittre de PN 
perdroit fa ;Pinee …pour-paffer à. ane arne moins: :kvantageufeu 3 «mains imporf 
Tel eft le rapport, Qui citcule:fur:la facisfaétion à:donner au Général Lansen 'ÍE 
Bature. à faire (entir „s Cohbien, nozze Cotrsyent ménager de: Gonvernement Pram, 
par\conféquent. combien elle a dû &tre frappée desla nouvelle ‘Guerre , dont ovl 
Bes menacés, Le Meflnge du Roi-d’ duglererre à fon Parlement a.plongó:ln Coù 
Ville daris la plus morne confternation.. Ce neft Plus le tems où, durant les dg 
grandes Puiflances,: les: Etats-du fecond ordre’ au.de, moindre rang pouvoient gif 
Ege Neuraulits «1: dis font Entraimós. malgré enxs teur Teoritoire &c leurs Ports te 
théâtre: Äs de mipyens anos: bóftilisés, Le Portugal, mallreureufement ‚ n'eft‘ que tf 
Serteralehds: dar cliaeun: nRperpair pour Hbus, dans les‘ chances de Pavenir , Valt 
dei pendve notre: Principal Commeree , en nous Prêtanr zux mefires à prendre: con? 
Aleterre „ouitde wvoir-reporter. la Guerre datis nos foyers, — Nous viviaus en. Cl f 
dans um:cabme >.Qui -commengait „d'apporter quelque--aifence : b' Argent étoic eo, 
moderé: Les. Elters fur le Gouvernement ne perdoient que trois & demi pour, Cé, 
jourd’hui ids: font adix.pour- cenrde perté ; € probablementils ne $yarncteront poi 


VENT ALT ‘dine Lettre dt Vé ron RE, Jur a rive droite de F'Adige ‘au si f 
„Cree: pärtid de LErone, ‘tÉunfë, A Ta: République Hratienne , foulfroit beaucouf, 
fEparation du-Fefte de lä Vite fur M rive gauche de PiAlige, comme: en général d 
torruption de fes rapports-avec Ies Contrées, ficuées de Vautre cóôtd de la Riviëré:, 
rone-Ltealiense va Eprouver du foulagement dans fú potion; & ce qui toujours 
Margunble, c'éft que des bords de FAdige on eft allé folliciter cette faveur für €£ 
ü Seine. Notre Ville avoit dépuré, it ya quelqpe tems , les Citoyens Gazzo/a if: 
ià Paris, pour folliëiter fa {éparatiën du AZantonen „en la faifint déclarer Ché 
de Département „-ainfi que pour obtenir divers avantages Cammercisux, Ces voel 
Gé: Geoueis. Le Commiflhire Mosca , établi ici, en a regu. hier la preuve dens def, 
cress., fignés du Premier Confut & Préfident , Bonaparte. Par le premier, J4ront jd 
clarge Chet -lieu d'un Département, gui comprendra Pancien Territgire deja VÌ 
cette rive de l'Adiee, en attendanr une pouvelle divifion Territoriale dela Rep”. 


{talieune , dont le Corps-Légiflatif. de Allan soccupera dans fa prochaine sefioë, 
tecoand Dúcree Porte, que Férone fera affranchie de tout Droit d'entrée & de f0% 
vexception de ceux provenant des Sels & du Tabae. On s'attend À voir ces 


re H . . 1 . k s/ Ae 
ineeilamment. publiés Par le /îce-Préfident , Melnt ‚ er de fuite mis A exécution. 


De Friroure Cen Suite >).le 24. Afars. Les premières dispofitions de r4 
Midfation du Premier-Confut ont été mifes paifiblement à eXteurion. dans. tous kee 
tons, kes. Nrembres démiflfonnaires des Commiffions, qui Y ont pris PAdminiff, 
provifoire en- mains, font Templacés par le Land- Amman, T'Afry.  Celui-ci 
dens peu les. nouvelies Lettres de eréance du Général - Miniftre Ney, qui vient de, 
porter ici fa réfidence & fón Quartier - Général. Le fort des Troupes Melverignes fi 
cidé 3 le fort de toutes féra de peiler au. fervice de France „ ainfi. qu'on le voit P 
Prochmation ci: defous, aue le Aand- dvnman leur a adreflte aujourd'hui 

…… Votre fort, vient d'crre fix. Be Premier -Confiet vous neceit dans fes Arméese El 


ein prturnels vous ferout ouhlier tout ce AES Vous avez fousert. De mon côté, JE | 
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bt Card des engagemens, que le Gouvernement #felvdtigue èvoit trop’ négtiges: Vouz 
ez Parrierd de vos Appointemens & de votre Solde's: quelques ellers d'Habillement & 
tg Pemenc vous feront remis à vorre départ: Pour vous faire du bien, je ne me fuis pas 
do tX-embarras des circonttances. ‘B vous exhorte à méritef par vorre cinduite les bon- 
W Prenrier’-Conful- La discipline) la-bravoure, la fidölité de ces braves Suifles, qu 
vert à le Prance de' R longs & de fi uriles fervices „ doivent fans cette êrrc préténtes X 
tr Songez à Fhonneur âttacht à votre nom, & mottrez que vous n’avez pas: dêgé- 
he YOs Peres. °° in vd Pe ze Nee p ” An 
"Bleméer -Conful défire, que vos Corps'fotént comnplets : ER ni'aurorife à nie siontter 
t de Eenvers ceux qui, au milieu des &garemens de: Panneer dernière, éédanr au úial- 
RC Eer potion, ont oublié un inftant S que la fidélitg: & là perféwérance ‘foar les pre- 
Mon, vOirs du Soldar. Er-conté&gjuence „ed: vertu; êfe$' Pouvoirs extraordinaires qui me 
ves: par P/de de Midiation „j'ordonme ce qui Puit, ”*” ST 
Wii Aiertie eniretefl prumifëi ada Sotihats- Helvêtidues, gur , pendant Îes fix derniers 
Mij Pannde 1804 juaguet: Vipaghe dwar. Bars i8oz, ont dêfertd leurs Drapeauxr, à 
her. 01 Vonzefois gae bars te-dBaitd'un mois} expirg àa' ore Avril prochuiuy ils. refoignent 
ln Orps refpe Bid EE, Se B En: Ë Ed 
or pose gwiwoudront jbuik duhienfairde IP’ Amnettie ,devront fe préêfenter au Burvan de V'Etat- 
ie Facois „por recevoir des Feuilles-de-routé&ferenitreaux Poftes,guiteurferont dêfignés. 
ke 
bh 
| 
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Deka, »au contraire , gui perfiftcroient: à ne pas woulvir rejoindre , & repoufferoient 

àe Daman gui leur elk offert , [éroxt pourfuivis rigourcufement , © punis conformément 
De, Dn d Ee A : : : 

‚ Semans Militairen. Donnéà FwiBoure, te 23. Mars :003. 

Le Lund - Ammar de 1e Siwifje . (Signé) Lours DAFFRY. 


ng ENTRAIT' des Nouvelles de Parus jusqu'au 13. Germinal C3:- Avril.) 
Cs dangers, que court la Paix Maritime „n'ont pas moins alarmé le Comnrerce 
ger. Ate celui des autres Nations du Continent „ menacges de partager une nouvelle 
Wee: Pfngleterre, Fes armemens de Vailleanx Mârchands- fe rallenciffent ou. 
ben, Pevaus, àmeture que Tactivicé devient plus grande fur les Chantiers Milicaires. 
Mies CUrel, qu'en particulier on foit rempli:de craintes pour les relarions- avec les Co- 
bie À- peïne rétablies. De fon côté, le Gouvernement, ne pouvant fe diflimuler , 
Wlan: CES relations, &-la poflefliom même des Embliffemens d'outre- mer „ devien- 
ie gj Fécaires en. cas de l'éruption: des hoftilités- „ seft a empreflé ce mertre au 
hok Commandaus far leurs gardes par de promts averriflemens &r des Fnffru@tions. 
dent 
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N, en font allés tes porter, ot vont les porter encore, À bord de Bätimens- 16- 
Nig tOEtes les Colonies dens les différentes parties du Monde. On na guêre, 
no telque tems, des Nouvelles de celles d’Amêrigue, dont la fituetiomn:, fous tous 
Bles Sn doit le plus inquiter. Il.steft répandu dernièrement des bruits erês -défa- 
bene Ula AZertinigue même, in plus twanguille & Mlorillante des „Artilles, qu'on re- 
Opo nst Comme défolée entièrement par les Mialadies: Muis le Aliniftre de la Marine 
} te <tCes rapports, il va trois jours, cet Avispublic plus raflurant # ** Les Nouvelles 
2 Cop iehes , que le Gouvernement a recuës-de la Martinigne, portent, que cette 
erts ef dans le meilleur état; que la Mealadie avoit entièrement ceffé, & que les 
Dre po dtelle avoit fuit efluyer ‚ avoient étéréparées par Varrivée d'un Bäraillon de là 
dp te, ‚mi Brigade de ligne, fort de 650. Hommes „ tous dans- le meilleur. ézat de 
N Mi eérar Uù autre Awis oflictel, publié en même tems, a aanoneé Kheureux trajet 
sntiftre Lannes, retournant par mer de France en Portugal, ‘Le Général Lannes, 
hoen: "Ì lénipotenziaite de la République Lrancoife en Portugal (ys difoit-on fim- 
ht pond ettarrivé: à leutrée du Zige le 20: Pentdfe Cat. Mars.) La Frégsre 
het Ot ee Miniftre & fu Suite, a mouillé dans le Port À fépt heures du foir, 


te Ve eng rtieude prolomgée fur la Guerre outa Pâix:, la baiffë des Fonds Praggors fe 
A is re Arrêtde » Les Cinq pour -ceut confölidës fe mainriennent au-deffus-de 52 „pour- 


bite Cet Maiatenant:à 52, Francs 30. Centimes. Fe Gouvernement, au: moyen de 


In: “mn hes * …. 1 . A . " v « … ze 
Pen Mortiffemenr, fit tous fes- efforis pour empsêctier la döprécistion de Ta Dette 
kele > En efter, ff fCulement il ajaute à cette Crude eclle de là Paix, il n’äurr zien. 


ol dens Teftaurer Îe- Crédit publie:, &c faite ouhliër: les stwintes,.portées- À Fa bon-- 
Dede des tenrs-maihcureux. On s’err CONVaincra par. es partúcuiärftés-fütvantes ” 
NEE He h Aouvelte-Lor annuelte des Finânees & des Pièces& Discours y relatifs.”” 
A Sa Financiere de cette année eft margute aw cofn d'un zète fouterar pour mbriter de: 
COnfiance des Rentiers.. Une: des Bodo, compolur fe Bla de Finamees de Vars 


to, ordaone de rapprocher le pavement.des Rentes perpétuclles de ['épogue.de Léchf 
à cPlapter de Van 11; On feait, qu'un des Tires du nouveau Plan de Finanges.n coup? 
ic Lois daus une Teult.Loi, ‚préferit pour lan 12. la meme promitude dans le. puyemé 
Renies viagères, Laceomplilemen: dela preqiëre promeite temble -garaucin celui, 
Eogde. Pour aperoirre lajperfualign, gue lune & Vaucre teront contlamment venpl/ 
5 Bit de pele le de la Détte, prhlique fe premier article du Tableau des depenfes df 
ou afäit plus en fdvcur de Ja Pere perpermelke „en alleetans anti à Son, pp yemanrides P 
preduits de la principale des Contributions directes , celle dite Fonciere, Son aunf®i 
te, CpCdit des Minitjres ne pourrait. gene foldejavpne yucpe pryement netùcalurt, 165 
Orarzurs, ae rat a ha Korps rdeegiflutij ns oRuppouvellemgne traigd Jar 








































des Finances, n’gat pgs-itanquê de faire rellortie ee-qutop. viene.devappelier &% ce HÁ 
ferme incoredrlenent des bri iges (gs. plup limples, ge les plus vrars pour. la red} 
du Crédië public edit Te Pavement a W'échdance, & n wafenrs réelles. ‘Les nem 
teurs, ont geprgienig Uastente, de vel „Eptte, exatiude praggude en‚glier & poaid 
tout temsn.cóarnie a wutaût plus KG npdóe vue Jarma de, auruelte.-de-laseen pubkiguê?- 
au-deffus dos morgens dele Lrarce & qurlea Étó mouwu Arce. quelkemen suecronke pe 
de próportion avee Ces movens.” IÌ ett connu, que les revenus de la Répubdligues: 
plus-entiers au,U'reforpinblae „ viennent de;manter, jusqg'a-pros, de. Goo. Millions Ke 
tant des Reùres annuelfes dela Derre confolidée ett pretenmwmenide GpMilliang, dod 
viagers.y compris Ja Dette des fix Départemens.duci- devant Litmont, Cepeudaat ) 
me des Rentes córfolidéds s'aceroir eucore d'anude en année, par les\liquidatfons't 
plus actives des debris de Pancienne Dette. Ges liquidattons, quant au Niager , foÙ 
cées par des. extinctiops;:mais elles ne ceffentjusqu’'ici.d'augmenter lu Dette perpé 
Néanmoins leur liet ef: borné par labarure de la chofe même; & ou ajugécette anuét 
futfifoit d'ajourer: un ibupplémenr:de: Crédit de.ideax Millions en Rentes kh ce quit? 
confenti preeedemiment, pour faire Face à l'adivité actuelle des Jiquilaions & contolid 
Yautefois, afin que cette crufe, ou pluwt des Fmprunts, que les circonftances cxi 
& qui feroictit autorifés par la Loi, n'augmenutfeat pas de nouveau 13. Dette Francdl, 
pint dangercux, ila té tkatud, que IES, Rentes perpeétuvelles nc pourront. en aucun & 
pórtées au-delà de eingrante Milltoms, fans qu'il foit déligné en même tems un fond 
fant pour amortir, au plas tard en quinze ans, lexcédent de la dite Somme. Cé 
d'amartilfèment & leur eniploi feront-confiës-À la CaifTe'dèe e& noms: déjk par prdcaut 
éé adjugd d'avance à cette Cailfe, è.partir de an 12, dix Mikliotss par-an-pendeët He 
premieres années... peur ‘les années {uivantes amtant qu'il ch fasdra peur amorfir 
Fan es, neuf Millions de Rentes perpéuuelles: Le produit des Poiles-aux deettres 4 gi 
CE fpEcialement à cert objet. La Caitte d'amortitTement, qui fera-chargée des opérf f 
ct genfe , seit déjà fait connoîere par des commencemens bne Depuis trois 
eerre Faftiruvion/exifte, & avee des movens foibles dabard, eÎle eft devenud Proprié! 
plus d'en wingtieine des-Rentes perpéwelles, confolidées jusqu’à-prcfeht. Ces 
font eftimdes’,'dáns le Fabtean des dipenfes de Van 11, A 43. Millfons & demi envif® 
vant ic meme Tableau, qui préfeniefa fituatton aur r jeur de Varrtiée, Ta: Caitfe d'afte 
ment Etoit ‚‚à cette Cpogue, en potfeflionsde‘1,2724055. des dites Rentes perpétuellés: 
des Kapports Minittériciss pPubliës aver Ìa nouvejie Loi de Finances, ont “appris De 
les progres rapides de la Caifle d'amoreiffement pendant le premier. wimettre de lane, 
zate, de force qu À la u de ce trimettre, elle fe trouva,deja. Proprictaire de plus dé- 
tions en Rentes perpétuelles „qui alloient étre employs à de nouverux achats. ° FL 

La Critfe d’amorritfement avoit rachetd au ter Penddmiaire an1o. . 686.coo. Fr. de” 

Dans: 1E vourt delen PO. … er ne er en TT ee a BR64000. ee 
5 Daks'Testfois premiers mois de lan rr. Ceetee. -25.CO0: 5 
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ide on Uk 5 Din sà … ‚Tatal … … gs6r.boo. 
‚… Une derpière ohfgrvation, que nous ferons d'après les-Rapparts Miniftériels» € 
le mouvement étannant des mutations & transferts des Rentes. Les’ mutations & ui / 
des Cinq paur-cent confolides, clteduês au Tréfor public pendant l'an- 10, & Cappi 
pir mais, Ônt fait changer de PoffetTeurs, pendant Yefpace, de ta, dite année, 31. Mis 
demi de Rentes, ainfi les troig quarts de toutes les Rentes perpétuelles confolidées- ! 
„De Lryneé, le 7. Avril Les Troupes' Frangaifes., en marche dein ci-dev?5s 
qrre pour cete Répubiique, arrjvent fucceflivem:, nt, par „Auvers, (ur note 164 
Outre leur ende dans ies Places - frontières du Brabant: lollandeis, on apprends, 
Garnifor Frdtgöife moins nombreùfe, de Flefiugue a did relevie, le 39» „Mars fi 
fuivaps, per les ttoîs Baerillone dela gsme Demi- Brigade de la meme Nations! d 
jusau’ici à la Solde de le République Hutave, da If 
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